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fes deflîns excellens . Les qua¬
lités qui font aimer l’homme ,
ornoient chez lui les talens qui
font eftimer l’artifle . Il eut des
amis même chez fes rivaux,
par fes mœurs fimples , par fa
probité exafte , par fon carac¬
tère égal , doux St. enjoué.
Parmi fes ouvrages on diftin-
gue : I . S . Bruno refufant la
mitre, , dansl ’églife de S . Pierre
de Rome . II . Le Tombeau du
marquis Capponi , dans l ’égîife
de S , Jean des Florentins . III.
Le Tombeau du cardinal d’Au¬
vergne , à Vienne en Dau¬
phiné . IV . Le Tombeau de M.
Languet , curé de St .- Sulpice,
dont la figure eft à tous égards
de la plus grande beauté.
. . Sébaftien Slodtz , fon
pere , né à Anvers , mort à
Paris en 1718 , à 71 ans , St
éleve de Girardon , s’étoit
diftingué dans le même art ;
ainft que fon frere Paul- Am-
broife , qui avoit été comme
lui defîinateur de la chambre
du roi , 8t qui mourut en
1758.

SLUSE , ( René - François
Walther , baron de ) de
Vifé , petite ville du pays de
Liege , étoit frere du cardinal
de Slufe , & du baron de ce
nom , confeiller - d’état de l’é¬
vêque de Liege . Il devint abbé
d’Amay , chanoine St chance¬
lier de Liege , & fe fit un nom
célébré par fes connoiffances
théologiques , phyfiques & ma¬
thématiques . La fociété royale
de Londres le mit au nombre
de fes membres . Cet illuftre
érudit mourut à Liege en i68q ,à 62 ans . On a de lui un ou¬
vrage intitulé : Mefolabium &
Prablemata,folida , Liege , 1668,
in- 40 ; & Dijjertatio de S . Ser-
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vatîo epifcopo trajeBenfi , Liege s
1684 , in -8° .

SLUSE , ( Jean Gualtier,
baron de ) frere du précédent,
né à Vile l ’an 1626 , fut ap-
pellé à Rome par Jean Gual¬
tier fon oncle , fecrétaire des
brefs . Il s’y attira d ’abord l ’ef-
time des perfonnes les plus
diftinguées . Clément IX le
reçut au nombre de fes prélats
domeftiques ; il fuccéda en-
fuite à l’emploi de fon oncle.
Le pape l ’honora de la plus
intime confiance , 8t le con-
fulta dans les affaires les plus
importantes . Innoncent XI l’é¬
leva au cardinalat l ’an 1686.
Sa trop grande application aux
devoirs de fa charge 8c à l ’é¬
tude , jointe à fa complexion
foible , avança la fin de fes
jours . Il mourut le 7 juillet
1687 . Quelque recommandable
qu’il fût par les qualités de
l ’elprit , il l’étoit davantage par
celles du cœur . Détaché des
richeffes , il fe contenta de fon
patrimoine St des revenus de fa
charge , 8t refufa conftamment
tout bénéfice . Les brefs qu’il
a dreffés font d ’un ftyle vif , &
montrent combien il étoit verfé
dans la difcipline de l’Eglife,
l ’Ecriture - Sainte St les iaints
Peres . Il avoit amaffé une bi¬
bliothèque immenfe , dont on a
imprimé le catalogue en latin,
Rome , 1690 , in -40 , avec le
portrait du cardinal-

SMALCIUS , ( Valentin )
fameux Socinien , né en Thu-
ringe , mort à Racovie le 14
décembre , en 1622 , eft auteur
d ’un traité contre la divinité de
J . C . , intitulé : De Divinicate
J ■ C. , 1608 , in - 40 , traduit en
polonois , en allemand St en
flamand , St plufieurs fois ré-
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ftité , particulièrement par Jean fous lè titre d ’évêque de Chal-
Cloppenburch , dans fon ou- cédoine , 8c envoyé en Angle-
vrage Ann -Smalcius , Frane - terre en 162^ . N ’ayant pas aflez
ker , 1652 , in- 40. ménagé les Religieuxquiétoient

SMERDIS , fils dçCyrus , dans ce royaume , il fouleva
fut tué par ordre de Cambyle , contre lui les Catholiques,
fon frere , qui mourut quelque Smith fut obligé l’an 1628 de
tems après , vers l’an 524 avant fe retirer en France . Deux Jé-
J . C . Alors un Mage de Perfe fuites , Knot & Floïd , pu-
prit le nom de Smerdis , & fai - blierent deux Ecrits contre le
fant accroire qu’il étoit frere de droitque les Evêquesprétendaient
Camby fe , parce qu’il lui ref- avoir d 'approuver les Réguliers :
fembloit beaucoup , il fe mit droit que Smith avoit vaine-
fur le trône : mais il prit tant ment réclamé en Angleterre,
de précautions pour cacher fa Ces deux livres furent cenfurés
fourberie , que cela même la par Gondi , archevêque de
découvrit . Il fe forma un com - Paris ,• par la Sorbonne , & par
plot , environ 6 mois après fon le clergé de France , qui manda
ufurpation , entre fept des les Jél 'uites & les obligea de les
principaux feigneurs de Perfe , défapprouver . Malgré ce dé-
du nombre defquels étoit Da - faveu , le P . Floïd oppofa deux
lius , fils d’Hyftafpes , qui autres ouvrages à ces cenfures.
régna après la mort de Smerdis . C ’eft à cette occafion que l’abbé
Cet . ufurpateur fut tué par les de S . Cyran fît , avec l ’abbé
conjurés , 8c fa tête fut expo - de Barcos fon neveu , le gros
lee au bout d’une lance . livre , intitulé : Parus Aurelius.

SMIT , vqyeç Schmit , Rich . Smith , qui avoit occa-
Schmith , Schmit & Smits . fionné ces difputes , mourut à

SMITH , ( Thomas ) né en Paris en 16^ 5 • *—■ 11 y a eu un
i ? i2 dans la province d ’EfTex , autre Richard Smith , qui pu-
& morten 1577 , futfecrétaire - blia en 1550 , contre Pierre
d ’état , fous le régné d’Edouard Martyr , un écrit intitulé : Dia-
VI , & fous celui de la reine triba de hominis jujlificatione
Elizabeth , qui l’employa en in-8 ° .
diverfes ambaffades & négocia - . SMITH , ( Jean ) eft un des
dons importantes . On a de ce premiers & des plus excellens
politique : I . Un Traité touchant graveurs en maniéré noire . Il
la République d!Angleterre, in-40, étoit Anglois , & mourut à
qu’on ne lit guere . II . Infcrip- Londres dans un âge avancé,
tiones Græcce Palmyrenorum , au commencement de ce fiecle.
in- 8° . III . De Moribus Turca- On a de lui beaucoup de Por~
rum, Oxford , 1672 , in - 12 , traits, & des Effets de Nuit
IV . De Druidummoribus , in- 8« . propres à fon genre de gra-
Tous ces ouvrages font rem- vure , rendus avec beaucoup
plis d’éruditiçn . Le dernier eft d’intelligence . La Magdelene à
Je plus rare . la lampe, d’après Scalken , eft

_
SMITH , ( Richard ) théolo - un ds fes plus beaux ouvrages,

gien Anglois , fut élevé à l ’épif- Scalken étoit fon peintre fa-,
copat par le pape Urbain VIII , vori.

Tome FIÎL Q
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